Pour  le  r établi jj'ement  des  Douanes  fur  les 
frontières  éf  les  côtes  de  la  ci-devant  province 
de  Roujfdlon. 

Donnée  à Paris,  le  jp  Novembre  1790. 

L ouïs,  par  la  grâce  de  Dieu , & par  la  Loi  confbtu- 
tionnelle  de  l’Etat,  Roi  des  François:  A tous  préicns  & 
à venir;  Salut. 

L’Assemblée  N ationale  a décrété  , & Nous  voulons 
& ordonnons  ce  qui  fuit  ; 

Décret  DE  É Assemblée  Nationale^ 
du  J J Non  mère  i/ÿo. 

L’Assemblée  Nationale,  après  avoir  entendu  fbn 
Comité  de  C-.  mmerce  &.  d’Agriculture , fur  les  excès  qui 
ont  interrompu  la  perception  des  droits  de  Traites  &.  la 
garde  des  frontières  & des  côtes  de  la  ci-devant  province 
de  Rouffillon,  décrète  ce  qui  fuit; 

Article  premier. 

Les  bureaux  de  perception  des  Douanes  nationales  feront 
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iiicelTàmment  rétablis  fur  toutes  les  frontières  ôl  les  côtes 
de  la  ci-devant  province  de  Rouiïillon^  dans  les  endroits 
où  ils  étoient  au  i.“  juillet  de  Tannée  dernière,  & dans 
ceux  qui  feront  ultérieurement  indiqués. 

I 1. 

Les  Municipalités  feront  tenues  de  favorifèr , par  tous 
les  moyens  qui  feront  à leur  difjDofition , le  rétabliffement  de 
ces  bureaux,  & de  protéger  les  perceptions  & les  percep- 
teurs, non-fèulement  des  Douanes  nationales,  mais  encore 
de  toutes  les  impofitions  quelconques,  direébes  ou  indi- 
reôles , faute  de  quoi  elles  relieront  ref])onfables , aux  termes 
du  Décret  du  23  février  dernier. 

I I î. 

Les  Direéloires  de  Diflriét  & de  Département  veilleront 
à Texécution  du  préfènt  Décret. 

I V. 

Le  Roi  fera  fupplié  de  donner  ordre  aux  Commandans 
des  Troupes  de  ligne  des  ci-devant  provinces  du  Languedoc 
& de  Rouffillon,  de  prêter  main-forte  à toutes  les  Munici- 
palités 6c  Direéloires  de  Diflricl  ou  de  Département  qui  les 
en  requerront;  6c  au  cas  que  ces  Troupes  ne  fufTent  pas 
affez  nombreufes,  le  Roi  fera  fupplié  d’ordonner  qu’elles 
fbient  portées  à un  nombre  fuffifànt  pour  affurer  la  garde 
des  frontières  contre  les  verfemens  frauduleux. 

V. 

Le  Roi  fera  également  fupplié  de  donner  des  ordres 
pour  faire  croifer  fur  ces  côtes  quelques  Bâtimens  légers , 
afin  d’en  écarter  les  Navires  chargés  de  contrebande. 


L’Assemblée  Nationale  charge  Ton  Préfident  d’écrire 
au  Direétoire  du  Didriél  de  Prades,  pour  lui  témoigner  la 
fatisfaétion  qu’elle  éprouve , de  la  manière  dont  il  s’eft  conduit 
pour  maintenir  & rétablir  le  bon  ordre  ^ & de  fe  retirer 
incefîàmment  par- devers  le  Roi  pour  demander  la  fan  dion 
du  préfent  Décret. 

Nous  avons  fànétionné,  Sl  par  ces  préfentes,  fignéeô 
de  notre  main,  findionnons  le  pré/ent  Décret. 

Mandons  S^  ordonnons  aux  Tribunaux,  Corps  admi- 
niflratifs  & Municipalités , & notamment  à ceux  des  Dépar- 
ment  des  Pyrénées  orientales,  de  l’Hérault,  de  l’Aude,  de 
l’Arriége  &.  de  la  haute  - Garonne,  que  ces  préfentes  ils 
faffent  tranfcrire  fur  leurs  regiftres,  lire,  publier  & afficher 
dans  leurs  reffiorts  & départemens  refj:)e6lifs,  & exécuter 
comme  Loi  du  Royaume.  En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné 
& fait  contrefigner  cefditcs  pré/entes,  auxquelles  Nous  avons 
fait  appofer  le  Sceau  de  l’Etat.  A Paris , le  dix  - neuvième 
jour  du  mois  de  novembre,  l’an  de  grâce  mil  fept  cent 
quatre  - vingt  - dix  , & de  notre  règne  le  dix  - feptième. 
Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  ^ l’A  R C HE  VÉ  Q.UE  DE 
Bordeaux.  Et  fcellées  du  Sceau  de  l’Étar. 


^ A PARIS,  DE  L’IMPRIPvlERIE  ROYALE.  1790. 


■J;'  / 


f i 


. ’t  ’>! 


m 


■■; îr  J >'.3 :4 ^ Am.:;^ 

' ';  '^: . ■ 'î‘ï^\*,oïijAi  ^ 

" .t;'  V'.  br'c^i^Vci  é:'^h  ,y7Jî&î;^t  M 


i 


V’I;  , 


^■r 


'i'.:ii:r:>i  'ïà  ph  ':^  ^ 

!v  :v  ".  - Jf;3\>ÿviî|>  1 

" ';'Æ>' A""  ■ ■' " ''"  ' 


• ' V '•\ 


■ A",  T f 

. ' , -i>  :’ i *;  :;5;cno'"> AA:  A y..p  ■ > Aî. , , , ] 

' - -^i^ .SCl  AA)  *'  ‘ ' 

'-J  ,‘‘!i5jA'}:'"^j , 

• s'i.  8yîr;olAî';(.  à ):')? 

' AVfbrfU  :3#,^A[U{r'|AAiA'  y'.'  'A/S 


■ v-yAAAôAÏ 


'/'f,  l'-J  A'/’-’  aU'  **^¥4  ; AAii?^AAyi'\uiV/^  i,:.i<if;,ÿ>.  «:  '.vj'  S'Jp^  iiijiA  I 

'Ijs:':)  2, pi  '-'^y^'AÏ 

’v:  abA;'A  - At.ÿl'l  ;,  î^ilArp  Q-J?'-:'-"^  ApA  y'  ppA;  >:,  | 

■ - ’ ‘ ^ »'  4“  ' -V..  ■ » f '-■-  . _ f t'  (:' 

''“‘^^'A  " ^•■y*¥'',W:  ¥'  > ■ ■ ''AA 
/.  I- 1. 1 ,-îAyàA^Av  îAip|iJ^t^  r-r  ; : Lp . k ' 

■ • ''Avv..-,  '“*'/?V:  ■ ■{'/.  ■ • ■ • ''i'  ..•.^♦i''".  •■  , 


[Ha  ; iu 


. ••  - • s 


•'J/P.,; 


• •.’/ 


^yVyy:'¥SJjismyy^^  ; , ;'i:''vxy'r:-''~:'^-^^s^  > 


''^  ':  -'-A  y'A'i'  ' 


' ./a  ' 

ù-'Æ‘'i  . ' / y y i, 

-.  ' . 'Ay:-.:-y  . . ■:.,.y| 


■ .'  i‘  ' Ac  ' '■  hJ'*  '■' 

'y'"^'.y'A'':'i]A''''1f¥  ' 

-'  ■ vM^''Ap^ilAAy 


■ ,;  ''it 


"¥sBy  U 


A' s ;■’ ' WÆ'i 

;:>  ':;r  ::yy:--^:#'^ 

^■y:v¥¥it  y : ■''ywAiiàî  /'  y''-  T 


I 


v;  hl 


Al 


4Af"z 


